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Ils poursuivent les hommes à peu près de la

même manière qu'on va à la chasse des bétes ;

ils les prennent vivants , s'ils peuvent, ils les en-

traînent avec eux, et ils les égorgent l'un après

l'autre , à mesure qu'ils se sentent pressés de la

faim. Ils n'ont point de demeure fixe
,
parce

que, disent-ils, ils sont sans cesse effrayés par

les cris lamentables des âmes dont ils ont mangé

les corps.Ainsi errants et vagabonds dans toutes

ces contrées , ils répandent partout la conster-

nation et l'effroi.

Une poignée de ces barbares se trouva sur le

chemin du P. Cyprien. Les néophytes s'aper-

cevant à leur langage qu'ils étoient d'une nation

ennemie de toutes les autres, se préparoient

à leur ôter la vie : et ils l'eussent fait, si le mis-

sionnaire ne les eût arrêtés en leur représen-

tant qu'encore que ces hommes méritassent

d'expier par leur mort tant de cruautés qu'ils

excrçoient sans cesse , la vengeance néanmoins

ne convenoit ni à la douceur du christianisme,

ni au dessein qu'on se proposoit de pacifier

et de réunir toutes les nations des gentils: que

ces excès d'inhumanité se corrigeroient à me-

sure qu'ils ouvriroient les yeux à la lumière de

l'Évangile; et qu'il valoit mieux les gagner par

des bienfaits, que de les aigrir par des châti-

f
' ^

II

n;

I '[ 'I


